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Juſques à la redemtion de la poreſion

aquiſe , à la loüange de fa

gloire.

M
Es FRERES,

Cle
E qu'on attribuë au Prince des Philo

ſophes, d'avoir dit dans les derniers

momens de ſa vie ; j'ai vêcu en doute , je

meurs en incertitude: Etre des êtres aye pi

tié de moi ; eſt le vrai caractere d'un ſage

Payen.
LIS
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Payen .' Et c'eſt aſſurément ce qui a donné

lieu de mettre ce diſcours dans la bouche de

ce grand homme. Car un Payen avecytout

le ſecours de ſa Philoſophie , ne pouvoit fai

re autre choſe que de vivre dans le doute ,

puis qu'il n 'avoitpour principe que laraiſon ,

qui eſt ſujetre à mille fautes , & pour fon.

dement que la nature , qui eſt couverte de

tant de tenebres, que les plus clairvoyans

n 'y voyene goutte. Il ne pouvoit que mou

rit dans l'incertitude , parce que n 'ayant

nulle connoiſſance de l'autre vie , il ne favoit

ce qu'il alloit devenir après la mort ſi fon

ame léroit aneantie , ou fi elle demeure

roic ſeparée de ſon corps ; fi elle s'en iroit

dans des IlesFortunées ,ou dans desChamps

Elyſées , & dans quelques autres lieux in

connus; de forte que cette pitoyable igno

rance ne lui pouvoit donner d'autresmouve .

mens, que ceux de cet Empereur qui ſe

voyantà l'agonie diſoit à ſon ame:Mon ame,

ma compagne chere , hôtelle demon corps ,

où iras-tu maintenant, pâle , froide , vaga

bonde , & toute nue ?

Ce n'eſt pas là , Mes Freres , la conſtiru .

tion d'un Chretien , la fainte Philoſophie

qu'il profeſſe lui donne bien d'autres ſenci.

cimens. Elle le met dans un état touc dif

Ferent, car elle le fait vivre avec aſſurance ,

clle le fait mourir dans la certitude de ſon fa

lut , & regarder Dieu non ſeulement con

mel'Etre des êtres, ou comme la cauſe des

cau
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cauſes ; mais comme ſon Pere & fon Re

demteur, entre les mains duquel il remet ſon

eſprit, pour y jouir d'une vie infiniment fou

haitable. Ilne peut manquer de ſe trouver

dans cette heureuſe diſpoſition , parce qu'il

a un autre principe que la raiſon , c'eſt la

revelation celeſte, dont les lumieres ſont ſû

ręs & infaillibles. Il a un autre fondemenc

que
la nature , c'eſt la grace , qui lui met en

évidence les choſes mêmes inviſibles & éter.

nelles. Il a un autre eſprit que l'eſprit hu

main , c'eſt l’Eſprit de Dieu , quivenanthabi,

ter au dedans de lui , le fait penetrer au tra ,

vers des cieux , pour y contempler unegloi

re inenarrable quil'attend , en la compagnie

des Anges; quile fait percer au travers des ſie

cles, pour enviſager juſques dans la dernie

re heure de l'Univers, une immortalité admi.

rable qui lui eſt reſervée . Ce divin Eſprit lui

amenemême ces biens futurs par avançe ici

bas , en cette vie , il lui en donne des avant,

goûts ſenſibles, il lui en aporte des premi

ces excelentes, qui repandent dans ſon coeur

des douceurs inexprimables; ſi bien qu'il ne

peut que vivre& mourir dans une tranqui

lité merveilleuſe , puiſque ce bienheureux

Eſprit l'aſſure d'une felicité infaillible qui eſt

preparée à ſon ame , & à ſon corps même à

la fin. Caril eft l'Arrhe de nôtre Heritage,

juſqu'à la redemtion de la posſeſſion aquife, à

la louange de ſa gloire. C'eſt le diſcours

que Saint Paul nous cient pour la ſeconde

e

fois ,
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fois, & dont nous devons aujourd'hui vous

achever l'explication. Nous avons dejà vû

quel eſt cet heritage dont il parle , c'eſt la

gloire & la felicité de la vie éternelle ; & com

ment le Saint Eſprit en eſt l’Arrhe , c'eſt

qu'il nous en aſſure incerieurement dans nos

conſciences , & nous en fait même goûter

une partie par les conſolations , & par les

graces dont ilnous remplit : mais il nous faut

voir maintenant comment il nous eſt l'Arche

de nôtre heritage, juſqu'à la redemtion de

la poſeſion aquiſe . C'eſt ce qui nous reſte

à examiner. Et il 'nous y faut conſiderer

ces trois choſes: premierement cette poffeffion

aquiſe , dont il s'agit en ce lieu : ſeconde

ment cette redemtion qui lui eſt attribuée

& enfin ce juſques que vous entendez ici ,

pour ſavoir comment le Saint Eſprit nous

peut ſervir d'Arche juſqu'à cette derniere

redemtion , quinc ſe doit faire qu'à la fin du

monde. Car pour ces paroles qui finiſſent

nôtre texte , à la loüange de ſa gloire , nous

lesavons ſuffiſammentexpliquées dans nos

Actions precedences. ' Accachons nous donc

à ces trois points que nous venons de fpe.
cifier. Nous y demandons à vous , Mes

Freres , vôtre attention , & à Dieu l'allif

tance de la grace, & les lumieres de ce mé.

me Eſprit qui nous y eſt propoſé.

Ce que nôtre Verſion apelleici la polles

fion aquife, eft exprimé par un ſeul motdans

l'original ; & ce mot ſignifie proprement
l'a
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l'aquiſition : ,mais il eſt evident que par l'a

quiſition , il faut entendre la choſe aquiſe.

L'uſage même commun & la maniere ordi

nairede s'exprimer le temoignent clairement.

Car l'on dit tous les jours en montrant une

maiſon , ou une terre , voilà l'aquiſition d'un

tel , pour dire le bien qu'il a aquis. Et il y a

quantité d'autres expreſſions ſemblables ; car

øn die ordinairement la ſucceſſion , pour le

bien dans la poſſeſſion duquel on a ſuccedé;

comme quand on parle de partager une fuc

ceſlion , on entend par là le partage des

choſes qui ſont venuës aux heritiers & aux

ſucceſſeurs ; & l'Ecriture eſt pleine de ter

mes pareils. Car elle dit la circonciſion ,

pour les circoncis qui font les Juifs ; l'élec

tion , pour les Elus que Dieu a predeſtinez au

falut; la tranſportation , pour les tranſpor

tez , comme quandon lit dans le Livre d'Ef

ther que Mardochée avoit été mené captif Ef. 2: 6 .

en Babylone avec la tranſportation ; c'est-à

dire , avec les priſonniers qui y avoient été

tranſportez de Jeruſalem : l'évaſion pour les

échapez, comme lors qu'Eſaïe fortifiant le

Roi Ezechias contre la formidable puiſſance

de Sennacherib lui dic ; Il ſortira de Jeruſa- 2 Reis

lem quelque évaſion , c'eſt -à-dire , quelques 19: 31.

rechapez qui ſe ſauveront de la fureur dece

terrible ennemi , donc il ſemble que toute la

Judée doit être engloutie. De même en ce

Jieu l'aquiſition , c'eſt la poſſeſſion aquiſe ,

le peuple aquis , comme parle Saint Pier

re
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1 Epit. re dans ce celebre paſſage où il dit aux

chap.2: Fideles , Vous êtes la generation éluë , la fa

crificature Royale , la nation fainte , lepeu

ple aquis. Car il fe fert dans le Grec du

mêmemot qu'employe ici nôtre Apôtre.

Pour bien comprendre quelle eſt cette

poſſeſſion aquiſe , ou ce peuple aquis , ilne

faut que fe repreſenter les deux ſortes de

biens qu'on voit dans le monde. Car de

tout cems il y en a de deux eſpeces differen

tes, le propre & l'aquêt ; l'un eſt celui que

nous poffedons par le droic du ſang & de la

naiſſance , à titre de ſucceſſion , comme

l'heredité de nos peres , & de nos parens ;

l'autre eſt celui qui nous vient de nôtre ar

gent , ou denotre travail , ou denôtre induſ

trie & de nos ſoins: c'eſt ce qui ſe voit dans

les particuliers , qui ont deux eſpeces de

biens , les uns que la nature leur donne , les

autres que leur épargne ou leur ſuffiſance leur

aquiert. C 'eſt ce qu'on voit encore dansles

Princes & dans les Souverains : car les ter

res de leur obeïſſance font compoſées, ou des

païs hereditaires qui leur ſont venus avec

leur couronne, & qui ſontle patrimoine de

leurs glorieux ancêtres ; ou des conquêtes

qu'ils ontfaites ſur leurs ennemis. Enfin c'eſt

cette diſtinction de biens qu 'on remarque

en Ifraël, l'ancien peuple cheri du Ciel. Car

Jacob l'auteur & la fouche de toutes les

tribus, partageanc à ſesenfansla terre de Ca

naan , qui écoit ſon propre , puis qu'il en
avoit
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donna par

1

avoit reçu le droit de ſes peres ,

1 ticulierement à Joſeph une portion de terre,

e qu'il avoit perſonnellement conquiſe : Je te

donne , dit-il , une part outre tes freres ;

laquelle j'ai prife avec mon épée & monare

dela main des Amorrhéens . Dieu , Mes

Freres, a auſſi de ces deux fortes de biens.

Il en a de propres; c'eſt lemonde qui com

prend ce grand & vaſte Univers : & il en

a d'aquis, c'eſt l'Egliſe qui conſiſte dans le

corps de fes Elus , & dans la ſocieté de ſes

Fidelés. Le monde eſt à lui en propre, par le

ſeul droit de få nature ; fon être deDieu & fa

qualité de Createur lui donnent l'empire du

monde , & le rendent maître de toutes les

creatures. Mais l'Eglife elt ſon aquiſition ,

c'eſt fa poffeffion aquiſe ; & encore à dou

ble droit. A droitde conquête ; car il l'a

glorieuſement delivrée d'entre les mains du

Diable ſon ennemi, & par des combats ad

mirables il l'a retirée de deſſous le joug de

cet horrible tyran , qui l'auroit entraînée

dans les abîmes. Et à droit de redemtion ,

parce qu'il l'a racherée, & rachecée par un

prix ineſtimable; non point par des choſes

corrupribles , comme par argent, ou par or ,

dit Saint Pierre ; mais par le propre ſang

de fon Fils , qui a payé nôtre rançon , & ob

tenu par ce moyen nôtre delivrance : Dieu

a racheté l'Egliſe par ſon fang. C'eſt ce

qui fut admirablement bien reprefenté par le

peuple d'Ifrael. Car Dieu fe laquit en ces
deux
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deux manieres , par conquêce ,' & par ra

chat ; par conquête , en le delivrant de la

main des Egyptiens les opreſſeurs , par des

exploits dignes d 'une éternelle memoire ; par

rachat , en les ſauvant de l'Ange extermina

teur, par le ſang d'un Agneau quifutimmo.

lé & facrifié dans chaquemaiſon. Car ſans

cette victime offerte pour les Iſraëlites , cet

Ange deſtructeur qui traverſa tout le païs

auroit égorgé leurs premier-nez , auſſi bien

que ceux des Egyptiens. C 'eſt pourquoi

Dieu s'étant aquis ainſi ce peuple , 'il voulut

qu'une tribu entiere , celle de Levidemeu .

râc attachée à ſon ſervice , pour ne faire ja

mais autre choſe que de travailler à la mai.

ſon , & à ſes autels, en la place de ces pre.

mier-nez qu'il avoit ſauvez miraculeuſement

en Egypte ; & parce que le nombre de ces

premier-nez ſe trouva ſurpaſſer celui des Le.

vites de deux cens ſoixante & treize per

fonnes, Dieu voulut qu'une ſomme fûc em .

ployée pour ceux-là , & payée par tête pour

l'uſage deſon Sanctuaire , afin qu'ils fuſſent

rachetez parcemoyen . D 'où vient que cet ar

Nomb. z:gent eſtnommél'argentde rachat. Encoreor

donna-t -il que dansla ſuite tous les ainez des

Ifraëlites, àmeſure qu 'ils viendroient au mon

de , ſeroientrachetez par cinq ſicles chacun ,

aplicables à ſon Tabernacle. Pourquoi cela ?

fi non pour marquer certe redemtion admi

rable , qui ſe devoit faire dans l'accomplif

ſement des tems , par le ſang de l'Agneau

fans

49.
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ſans tache , & par le prix infini que le

CHRIST a payé à Dieu ſon Pere , pour

les premier-nez dont les noms ſont écrits

dans les cieux ? C ' eſt encore cette merveil

leuſe aquiſition de l'Egliſe que Dieu , com

me je l'ai dit , s'eſt aquiſe doublement, par

conquêre & par achat , qui fuc parfaitement

bien ſignifiée par cette portion du païs que

le Patriarche Jacob donna par precipur à

ſon fils Joſeph. Car il dit qu'il l'avoit pri

fe par ſon épée & par ſon arc de la main

des Amorrhéens; ce quipeut ſembler étran

- ge , puis qu 'on voit par le quatriéme de St.

Jean que cette portion écoit le territoire de

1 Sichem . Et comment, direz-vous , Jacob

e peut-il ſe vanter d'avoir emporté ce païs à

į la pointe de ſon épée, & de l'avoirconquis

par la force de ſes armes, puis que dans le

· chapitre trente - croiſiémede la Genere , ileſt

formellement remarqué qu'il l'avoit acheté

de Hemor pere de Sichem , & que mêmela

ſomme employée à cet achat eſt ſpecifiée ,

favoir cent pieces d 'argent ? C 'eit , Mes

Freres , qu'il y avoit l’un & l'autre : car

d 'abord Jacob acheca ce champ, ou cette

terre du Prince des Sichemites: mais les

Amorrhéens s'en étans faiſis enſuite , après

la retraite du Patriarche, qui s'éloigna pour

tems de ce lieu , à cauſe de la vio .

lence que Simeon & Levi avoientfaite dans

la ville de Sichem , y revinc les armes à la

main pour en chaſſer les Amorrhéens , qui

! . , . Tome III, Mm s 'en
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s'en étoient emparez. Ainſi ce païs écoit

à lui & par achat &par conquêre , pour fi.

gurer l'Egliſe que Dieu s'eftaquiſe par ces

deux moyens. C'eſt la portionque le grand

& celeſte Jacob , le Pere du nouvel Iſraël

ſelon l'eſprit , JESUS-CHRIST nôtre

Seigneur s'eſt apropriée , tant par ſes com

bats , qui ont vaincu nos Amorrhéens , en

triomphant des Demons, que par le
paye .

ment extraordinaire qu'il a fait pour nous

racheter. C'eſt pourquoi l'ingenieux Ber

nard de Clervaux parlant de l'Egliſe dit ,

C'eſt la portion de CHRIST qu'il a priſe

de la main de l’Amorrhéen qui eſt le Dia

ble , avec l'épée de la parole , & l'arc de ſon

incarnation ; où il compare l'incarnation à

un arc , ſuivant la penſée ordinaire des Pe.

res , parce que comme l'arc eſt compoſé de

deux parties differentes, la corde , & le bois ,

qui cependant ne font qu'une même arme ;

auſſi dans le verbe incarné, il y deux natu

res diſtinctes en une ſeule perſonne; & lur

tout ce qui rend cette comparaiſon pluscon

ſiderable, c'eſt que comme la corde de l'arc

venant à ſe rompre , cependant les deux

pieces de cette corde rompuë ne laiſſent pas

de tenir à l'arc où elles ſont attachées par

les deux bouts; auſſi quand les deux parties

de l'humanité de CHRIST, ſon ame & fon

corps , furent ſeparées en fa mort , elles ac

laifferent pas dans cette ſeparation , de de

meurer coûjours unies perfonnellementau

Ver
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elle qu'il

Verbe éternel, qui n'a jamais quitté ce qu'il

avoit pris une fois, comme parlent les An
ciens. C'eſt donc ce qui faiſoit dire au fa

meux Bernard que Jesusle vrai Jacob ;

le Pere du nouveau peuple de Dieu , a con

quis l'Egliſe avec l'épée victorieuſe de ſon

Evangile , & l'arc admirable de ſon incar

nation ; puis qu'en effet c'eſt par

a fait cette glorieuſe conquête qui lui don

ne un nouveau droit ſur une certaine portion

du genre humain , qu'il eſt venu aquerir par

ſa manifeſtation en chair. C'eſt la polleſ

fion aquiſe , c'eſt ſon peuple particulier, ce

ſont les rachetez , c'eſt ſon lot & ſon he

ritage. L'Eternel eſt maportion , diſoitau .

trefois le Prophete Jeremie à ſon ame , pre

ferant ainſi lon Dieu à tout le reſte des

choſes du monde. L.?Egliſe auſſi cſt ma por,

tion , dit Dieu à lui-même , c'eſt ma part ,

c'eſt mon bien le plus prerieux , & le plus

cher. Le monde n'eſt que ſon Empire ; mais

l’Egliſe eſt la maiſon & la famille. Le mon

de n'eſt que ſon ouvrage ; mais l'Egliſe eſt fon

aquiſition. Le monde ne lui a coûté qu'u

ne parole , mais l'Egliſe lui a coûté tout le

fang de ſon propre Fils. Le monde n'eſt

que l'objet de la providence ; l'Egliſe cft

l'objec de ſon amour & de fa tendreſle. Et

ce que la Canaan étoit au regard de toute la

terre , & Jeruſalem au regard de la Canaan ,

& le Temple au regard de Jeruſalem , & le

Sanctuaire au regard du Temple, & l'Arche

1

6 M m 2 20
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au regard du Sanctuaire: celamêmeeſt l'E

gliſe au regard de l'Univers.

toute la terre m'apartienne, diſoit l'Eternel

aux Ifraëlites , vous êtes pourtant d'entre

tous les peuples mon plus precieux joyau.

Mais c'eſt ce qu'il peutdire encore bien plus

proprement de ſon Egliſe , donc Ifraël 'n'é

toit que l'image & la figure. Encore que

toute la terre lui apartienne par le droit de

la creation , de la conſervation , de la di

rection & de la Seigneurie univerſelle , l'E

gliſe eſt particulierement à lui par le droit

de la redemtion & de l'aquiſition qu'il en a

faite. En cette qualité l'Egliſe eſt veritable

ment ſon plus pretieux joyau. Car on re

marque que les biens aquis font ordinaire .

ment plus chers que ceux de ſucceſſion , par

ce que ce que nous avons aquis nous-mêmes,

eſt beaucoup plus à nous que le reſte. Le

patrimoine que nos peres nousont laiſſé ,

c'eſt leur bien qui paſſe en nos mains , com

me une eſpece de depôt dont nous n'avons

pas la diſpoſition. D'où vient que de tout

tems, il y a eu des loix qui ont defendu de

donner même par teſtament , de donner , dis

je , de ſon propre; mais ſeulement de les

aquêrs. Il y en a eu même de ſi ſeveres

que d'interdire toute alienation du propre ,

ſous des peines rigoureuſes. Et vous ſavez

que Naboth aima mieux s'expoſer à l'indi

gnation de ſon Roi , que devendre , ou d'é

changer l’henitage de ſes peres. Mais ce que

Encore que

nous
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1

.

nous avons aquis eſt entierement en nôtre

pouvoir , & nous avons la liberté d'en dif

poſer commeil nous plaît. C'eſt pour ce

la que les biens aquis nous ſont plus chers

que les autres : car c'eſt un ſentiment de la

nature d'aimer micux les choſes, qui ſont

le plus à nous. Comme donc les biens d'a

quiſition ſont plus à nous que le propre ,

comme ils font le fruit de notre induſtrie &

de nos labeurs , comme nous en avons la

diſpoſition toute entiere , auſſi les cheriffons

nous davantage. Il ne faut donc pas dou

E ter , que Dieu n'aime & ne conſidere incom .

e parablement plus fon Egliſe que le monde ,

parce que celui -là n'eſt que ſon propre , qui

lui apartient par une ſuite neceſſaire de la

nacure. Mais l'Egliſe cft ſon aquiſition , qu'il

a recherchée parun choix libre de la volonté ,

& par un mouvement de ſon amour. D'où

2 vient qu'il l'apelle 'monbonplaiſir en elle ;

& il ſe trouve ſur ce ſujet un paſſage fort re

marquable dans l'Epitre à Tite, où St. Paul Chap. 2:

dit , que J.CHRIST s'eſt donné ſoi-même13.

pournous , afin qu'il nous rachetât &nous

purifiât, pour lui être un peuple peculier.

Car que veut dire le mot peculier ? C'eſt

a .

lui auquel il repond dans l'original , fe ra

porte aux choſes prerieuſes d'un treſor, ou

d'un cabinet , comme les perles, les pier,

reries, les meubles exquis , les ouvrages ra:

res , & lęsſingularirez remarquables; li bien

que

14

1

Mm 3
1

$
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quepour exprimer la vraye intention de l’A .

pôtre, au lieu de dire un peuple peculier ,

il faut dire un peuple pretieux : & c'eſt ain

fi que Moïſe parloit de l'ancien Iſraël : L’E .

Verf. 6. ternel ton Dieu , lui diſoit-il au ſeptiéme du

Deuteronome, t'a choiſi afin que tu lui fois

un peuple previeux , entre tous les peuples

qui ſontſur l'étenduë de la terre Car en

ce licu -là les Grecs ont employé le même

motdont ſe ſert St. Paul dans ce paſſage de

l'Epitre à Tite , & qu'on a traduit peculier.

Ainſi l'Egliſe eft veritablement le peuplepre

tieux de Dieu , fa chere poffeflion , fon bien

le plus rare , ſony joyau de prix , le plus ex

cellent & le plus conſiderablede tous les

biens; comme en effet il traite d'une façon

toure particuliere ceux qui font de cette por

fellion acquiſe. Les autres hommes ne ſont

que les creatures, mais ceux -ci ſont ſes en

fans. Les autres ne ſont que les eſclaves ,

du tout au plus les ſujets & lesvaſſaux , mais

5. Ceux -ci ſont res heritiers. Il ne donne aux

autres que les biens de la terre, qui font

communs aux - bêtes mêmes; mais il donne

à ceux-ci les biens du ciel , qui les éleveront

un jour à la condition & à la ſocieté des An

ges. Il ne nourrit les autres que des miet

tes de la table , comme les petits chiens, ou

des gouſſes fades '& inſipides, comme les

pourceaux, je veux dire , des viandes cor

ruptibles de cette vie animale, mais il de

taille à ceux- ci ſe pain deThtable ,comme
эр à
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à ſes chers & bien -aimez enfáns , en lesraf,

falſiant du pain celeſte de fa parole & de fa

grace , qui donne une vie incorruptible.

Enfin il laiſſera perir les autres , & ſervir éter

nellement de proye à la mort. S'il les rele

ve un jour de la poudre , ce n'eſt que pour

tomber dans un lieu plus affreux que le fe

pulchre, & le voir à jamais precipitez dans

les enfers. Mais il retirera un jour glorieu

fement ceux - ci d'entre les mains de lamort,

pour jouïr avec lui d'une immortalité ſouve.

rainement heureuſe. Et c'eſt ce grand be

nefice
que St. Paul promet içi à l'Egliſe de

Dieu , ſon peuple acquis, par cette redem

tion qu'il propoſe dans nôtre texte , en di

fant, que le Sc. Eſprit eſt l'Arrhe de nôtre

heritage juſqu'à la redemtion de la poſſeſſion

acquile.

Vous pourrez trouver étrange que l'Apo

tre parle ici de la redemtion , comme d'une

choſe à venir , puis que c'eſt unecuvre fai

te & executée par le ſacrifice de Je's U'S

CHRIST nôtre Redempteur. D'où vient

que l'Ecriture s'en exprime ordinairement en

termes du paſſé. Nous avons été rachetez 1 Cor. 6 .

par prix , dit St.Paul ; Vous avez été rache- 20.

tez de vôtre vaine converſation , dit Saint 18.

31 Pierre. Tu nous as achetez par con ſang , Apoc. &

diſoient les vingt-quatre Anciens àl'Agneau %.

dans l’Apocalypfe. Pourquoi donc la Re
demtion nous eſt- elle ici propoſée, comme

on bien & un avantage que nous attendons,

1

Mm4 &
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&qui durant tout le cours de cette vie , fert

d'objet à nôtre eſperance; leSt.Eſprit nous

étant donné pour Arrhe juſques à la Re

demtion que nous recevrons un jour ? Sur

cela , Mes Freres, il faut premierement dif

„tinguer le prix de nôtre Redemtion , d'avec

ſon effet. Pour le prix , il eſt vrai qu'ilen

a été payé parfaitement en la croix , lors

que CHRIST s'eſt donnéſoi-même en ran

çon pour nous ; & en cet égard la redem

tion eſt pleinement & entierement accom

plie. Car le payement neceſſaire pour l'a

querir a été executé de tout point, ſans qu'il

s'en faille rien du tout , juſqu'au dernier qua

drain , & même par delà , puis que la mort

du Sauveur auroit été ſuffiſante pour rache

ter pluſieurs mondes. Mais pour l'effet de

la redemtion il n'en eſt pas de même , &

il faut encore uſer de diſtinction en cet en

droit, car nousavons bien dès cettevie quel.

ques-uns deseffets de la redemption, mais

non pas touş, parce que de ces effets les uns

regardent l'ame & les autres le corps. Pour

ceux quiconcernentnos ames, nousen jouiſ

fons veritablement dès ce preſent ſiecle, com

me la remiſſion des pechez, la ſanctification

de nos caurs & de nos eſprits, la paix de

nos conſciences, la delivrance de l'irede Dieu ,

de la malediction de la Loi , de la ſervitude

du Diable , de la forcę & de la dominacion

du peché. Ce ſont là des benefices que la

Redemtion nous a acquis, & que nouspoſ

ſedons
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fedons effectivement en ce monde, dans le

bienheureux état de la grace', pour la con

ſolacion & le bonheur de nosames , qui re

cueillent ainſi dès maintenant les fruits de

la Communion de Jesus-CHRIST. Ec

c'eſt pourquoi dansle verſet ſeptiéme de nô

tre chapitre l’Apotre a dit ci-devant, qu'en

JESUS -CHRIST nousavonspreſentement

la Redemtion , favoir la remiſſion de nos

offenſes. Mais pour nos corps , ils neref

ſentent pas encore les effets de la Redemtion.

Car ils ſont ſujets aux douleurs, aux infir

mitez , aux maladies, aux bleſſûres , à la

decadence, & enfin à la mort qui les derruit.

C'elt à l'égard de cette partie ſenſible &ma

terielle de nous-mêmes, que la Redemtion

eft conſiderée comme une choſe encore

future : ce qui paroît évidemment de ce

qu'elle eſt apellée en termes formels la Re

demtion de noscorps , dans ce paſſage du

huitiéme des Romains, où il eſt dit, que

nous foupirons en attendant la Redemtion

de nôtre corps. . Il eſt vrai , Mes Freres ,

que même à l'égard du corps la Redemtion

s'accomplit dejà en nous , en ce que par el

i le nos corps ſont affranchis de la maledic

tion qui étoit dans la mort ; de ſorte qu'au

lieu de la ſouffrir comme un fuplice ordon

né par la juſtice, vengereſſe de Dieu , nous
la recevons commeune grace diſpenſée par

fa ſageſſe & par ſa bonté, pour nôtre falur.

C'eſtce qui fait que les Fidelesmeurent avec

tant

-
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e
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tant de tranquillité & de calme, ſouventmé

me avec tant de joye & d'allegreſſe; parce

qu'ils ſe conſiderent , non comme des cap

tifs & des priſonniers de la mort, mais com

me des affranchis , mais commedes rachetez,

mais comme des gens qui n'ont plus rien de

funefte à craindre de cette derniere ennemic ;

ils meurent, comme les autres triomphent',

parce qu'en effet la mort les éleve autriom

phe del'éternité. Ils quittent la terre , com

me JESUS -CHRIST en partit : car ce

fut de deſſus unmont d'oliviers , je veux di

re, qu'ils delogent d'ici bas , parmi les dou

ceurs d'une merveilleuſe paix , parce qu'ils

favent que leur ame va monter dans le ciel

avec leur Sauveur, pour y vivre éternelle

mentdans ſon ſein , & y jouïr de la con

templation de ſa face gloricuſe. Cependant

on nepeut dire que nos corps ſoient enco

re entierement affranchis de la mort , parce

que s'ils ſont quittes de fa malediction , ils

éprouventtoûjours ncanmoins ſa puiſſance.

Car quand elle vient ànous , ellenous abat,

& nous renverſe dans la poudre de la terre ;

elle nouscouche avec une rigueur inexora

ble dans le tombeau , où elle nous tient en

fermez durant pluſieurs ſiecles , comme dans

un cachot profond & obſcur. Là dans ce triſte

& affreuxmanoir , lamortregnc impitoyable

ment ſur nos corps. Là elle tire für eux des

barres & des verrouils que coute la puiſſan

ce des hommes& Angesne fauroit rompre.

Là



La durée de l' Arrbe celefile. 355

Là elle les enchaine .de liens prodigieux que

toures les forces de la nacure ne ſauroient bri

ſer. Là elle lesplonge dans une nuit épouvan

table, où ils ne voyent jamais luire lemoindre

rayon delumiere. Là elle les corrompt d 'une

maniere fiterrible, que le plusbeau de tous les

corpsy devient un objet d'horreur,un ſpecta.

clehideux & inſuportable , un fumier puant,

& une fourmilliere de vers. Ainſi la Redem .

tion de nos corps ne ſera point parfaite , tant

qu 'ils demeureront dans ce miſerable écar de

deſtruction , de corruption , & depourriture ;

que Jesuslui-même le Fils écernel de Dieu

ne peut voir, en s'approchant du corps de

fon ami, fans que les larmes lui en vint

ſent aux yeux : tant que c'eſt un état digne

de pitié. Alors donc ſeulement nôtre Re

demtion ſera veritablementaccomplie, quand

nos corps ſeront retirez d 'entre les mains

meurtrieres de la mort & du ſepulchre , pour

être retablis en une nouvelle vie ; & c'eſt ce

qui ſe fera par cettemerveilleuſe reſurrection

à la fin des ſiecles.!" C 'eſt là ce quinous af

franchira entierement de la mort. C 'eſt là

ce qui nous enlevera de ſes priſons, nous

developpera de fes liens, nous mettra pour

jamais hors de ſon pouvoir & de fes attein

tes. C 'eſtce qui forcera ce monſtre effroya.

ble de nous remettre en la terre des vivans,

& après nous avoir tenus quelque temsdans

fes entrailles , comme le poiſſon de Jonas ,

le contraindra denous rendre au port de l'im

morta
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i Cor.

mortalité bienheureuſe. C'eſt ce qui nous

donnera lieu de lui tenirce langage ſiglorieux

& fi triomphant: Omort où ett ta victoire,

Ôſepulchre où eſt ton aiguillon ? Graces à

15:55. Dieu qui nous en a rendus victorieux par
57

ES US -CHRIST nôtre Seigneur. Certes

ce ſera là une pleine & entiere redemtion ,

puis qu'alors nos corps ſeront delivrez de

tous lesmaux , pour être comblez de tous

les biens poſſibles & imaginables . Car par

cette admirable redemtion ils feront mis

dans un état , où il n'y aura plus de douleur

qui les tourmente , ni de difformité qui les

defigure, nide maladie qui les afflige ,ni de

travail qui lesincommode , ni de vieilleffe

qui les uſe & les affoibliffe , : ni de chaleur

qui les brûle , ni de froidure qui les gêle , ni

de faiſons qui les perſecutent, ni d'élemens

qui les combattent , ni d'ennemis qui les

bleſſent, ni d'accidens qui les menacent , ni

de mort enfin qui leur puiſſe cauſer de diſſo ,

lution.

Par cette redemtion ou delivrance dernie

re, leur foibleſſe ſera changée en une force

admirable, leur peſanteur en une legereté mec

veilleuſe , leur lenteur en une agilité fanspa

reille , leurs maladies enune ſanté inalterable

leurs douleurs en une impaſſibilitéabſoluë,leur

obſcurité en une lumiere & une fplendeur

éternelle , leur corruption & leur morcalicéen

une vie immortelle&tout-à - fait incorruptible.

Par cetteredemtion ils ſeront revêtus de tant

de
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1

de perfections & de tant de gloire , qu'ils

n'auront plus ni de groſiereté dans leurma

tiere , ni de tardiveté dansleurs mouvemens ,

ni de dereglement dans leurs appetits , nide

caducité dans leur être , ni de fin à leur du.

rée. Par cette bienheureuſe redemtion ils

n'auront plus beſoin ni d'alimens pour ſe

nourrir , ni d'habits pour ſe vêtir, ni de

ſommeil pour ſe repoſer , ni de maiſons
pour ſe loger , ni de medecines pour

е

ger , ni de reſtaurans pour ſe fortifier & ſe

retablir , ni d'animaux pour ſe ſervir , ni de

metaux pour s'enrichir, ni d'aucune cho .

ſe pour ſuvenir à leurs neceſſitez , puis

qu'ils n'auront plus neceſſité d'aucune cho

ſe. Enfin cette redemtion ne ſera pas ſeule

ment celle de nos corps , ce ſera celle de nos

perſonnes toutes entieres. Ce ſera la redem

tion dans ſa plenitude , dans ſa perfection &

dans ſon comble. Car il eſt vrai qu'ici bas

la redemtion n'eſt jamais qu'imparfaite ,

quand à ſes effets ; même dans les plus juſ

tes & les plus grands Saints: parce quenous

n'y ſommes jamais pleinement delivrez des

ennemis de nôtre falut. Le Diable nous ten

te & nous fait la guerre ; le monde nous

perſecute , le pechénous ſouille , l'ignoran.

ce nous obſcurcit , les afflictions nous tra .

vaillent , & nous avons ſans ceſſe des infir

mitez au dedans , & des incommoditez au

dehors qui donnent ſujet au Fidele de crier

à toute heure , Las moi miſerable ! qui mę

1

1

deli
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delivrera du corps de cette morc ? Mais en

la redemtion de nos corps qui ſe fera par la

reſurrection glorieuſe , nous ſerons entiere

ment & pour jamais delivrez de tout ce qui

nous étoit fâcheux , & contraire. Le Dia

ble ſera renfermé dans ſes abîmes , pour n 'en

plus fortir : le monde ſera decruit , le pe

ché aboli , l'ignorance diſſipée , les affic

tions aneancies , les convoitiſes éteintes, toute

forte d 'incommoditez bannies à perpetuité ,

pour laiſſer regner éternellement en leur

place , une ſainteté & une felicité parfaite.

C 'eſt donc ce grand jour de la reſurrection

bienheureuſe , & du retabliſſement univerſel

de toutes choſes que Saint Paul entend ici

par la redemtion de la poſſeſſion aquiſe. Et

c'eſt juſques à ce tems-là qu'il dit que le St.

Eſprit nous eſt l’Arrhe de notre heritage:

c'eſt-à- dire , qu'il nous aſſure cet heritage

éternel juſqu'à la fin des ſiecles , & juſqu'au

dernier jour de l'Univers , puis que ce ſe

ra ſeulement alors que ſe fera la pleine re

demtion , & l'entiere delivrance de l’E

gliſe .

Comment,direz -vous, juſques au dernier

jour de l'Univers ? Ne jouïrons-nous donc

point plutôt denôtre heritage celeſte ? Faut

il croire que nôtre felicité eſt remiſe juſqu'à la

fin dumonde? que nos ames juſques-là n 'en

treront point dans le fejour de la gloire ,

qu'elles n 'auront point le bonheur de voir

la face de Dieu , & qu'elles demeureront ,

comme
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commeen ſequeſtre , dans je ne ſçai quels

lieux inconnus juſqu'au jugement final , com .

me pluſieurs des Anciens ſe le font imaginé

mal-à -propos ? Non , Mes Freres , il ſe

faut bien garder d 'avoir une penſée ſi en .

nemie de notre conſolation , & fi contrai.

re à la revelation de la Parole de Dieu. Car

l'Ecriture ne renvoye pas nôtre felicité fi

loin , elle ne la differe pas juſqu'au jour fa .

tal qui doit borner la courſe du tems & des

ſiecles. Elle nous aſſure que bienheureux Apoc.

ſont ceux qui meurent dans le Seigneur. 14: 13.

Car dès maintenant : dès maintenant, &

non après le renouvellement des cieux &

de la terre ſeulement, dès le tems preſenc

de la durée de cemonde , ils ſe repoſentde

leurs travaux , & leurs œuvres les ſuivent. Et

Saint Pauldans la ſeconde aux Corinthiens, Chap. s:

dit que nous gemiſlions en cette vie , defi- 4.

rans ardemment d'être revêtus de nôtre do

micile celeſte : ce qui preſuppoſe que nous

en ſommes revêtus immediatement après la

mort, puis qu'autrement nous ne ſoupire

rions pas , pour deloger de ce corpsmor

tel, ſi après ce delogementnous écions auſſi

eloignez du ciel , auſſi privez de la vie &

de la felicité éternelle qu 'auparavant ; & la

parabole du Lazare & du mauvais riche ne

nous permet pas de douter de cette verité ,

puis qu'elle nous enſeignepoſitivement, que

comme l'un à l'inſtantmême de ſon trepas

fuc jecté dans le lieu des tourmens , & dans

le

i
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le feu éternel, l'autre fut porté par les An.

ges au ſein d 'Abraham , qui doit être un lieu

derafraichiſſement & de repos, puis qu'il eſt

dit que ce faint homme y fut conſolé de

tous ſes maux. Pourquoi donc Saint Paul

affirme-t-il , que le Saint Eſprit eſt l' Arrhe

de nôtre heritage , juſques à la redemtion

des enfans de Dieu , ſi nous obtenons plu

tôt ce merveilleux heritage', & ſi nous y

encrons au ſortir de cette vie ? Quoi là haut

dans le Paradis , le Saint Eſprit nous y eſt

il encore ſeulement l'Arrhe de notre herita

ge , n 'y avons pas l'heritage même , n 'y en

poſedons nous pas toutes lesricheſſes , cou

tes les delices , & toute la gloire ? Non ,

Mes Freres, on nepoſledepas tous lesbiens

de cet incomparable heritage avant le grand

& dernier jour de la fin de l'Univers . Saint

Paul y eſt exprès dans le chapitre troiſiéme

Verf.3.4: de ſon Epitre aux Colloſſiens ; où il ne le

consente pas de dire , que maintenant nôtre

vie eſt cachée avecCHRIST en Dieu , mais

ilajoûte , Et quand CHRIST qui eſt nôtre

vie a paroitra , alors nous auſſi aparoîtrons

avec lui en gloire; où vous voyez qu'il re

met la parfaite glorification des Fideles au

tems de l'aparition du Fils éternel de Dieu.

Chap. 3:Demême Saint Jean dans la premiere Epi

tre Catholique dit que , quand JESUS.

CHRIST ſera aparu , nous lui ſerons ren

dus ſemblables , comme ne devans point

être pleinement transformez en la reſſem

blance
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blance avant ce tems-là . En effet bien que

les eſprits des Fideles au ſortir du monde

ſoient recueillis dans le ciel , qu'ils y joužf

ſent de la vuë de Dieu , de la compagnie

des Anges , des delices & des joyes du Pa

radis : cependant leur bonheur n 'eſt pas en

core achevé , & il y manque deux parties

eſſentielles. L 'une eſt la reunion du corps;

car l'ame ſeparée n'a que des avantgoûts &

des commencemens de la felicité; elle n 'eſt

en cet état qu’un être incomplet , & une for .

me nuë & depouillée , à qui ilmanqueneceſ

fairement quelque choſe , tant que fa chere

moitiéeſt couchée dans le tombeau , & éloi

gnée d'elle de tout ce grand intervalle , qui

eſt entre le plus haut des cicux , & les lieux

les plus bas de la terre. Tantque le corps ,

ce fidele compagnon de ſes peines & de ſes

plaiſirs eſt reduit en poudre , & comme

aneanti dans une ruïne effroyable , ſes defirs

ne ſauroient être pleinemeni concens. Elle

ſoupire autant que la gloire du Paradis le lui

peut permettre , après ce precieux domicile

qu 'elle a tant aimé, & pour lequel elle gar

de coûjours des affections forces & ardentes,

parce qu'il eſt de l'eſſence d'une forme ſub

liſtance commeelle , d'avoir une inclination

perpetuelle & inalienable vers ſa matiere ,

pour laquelle elle eſt naturellement deſtinée.

Elle ſouhaite donc ſon corps par un mou .

vement naturel au milieu même de la beati«,

cude celeſte ; elle aſpire à lui être rejointe ,

TomeIII. Na
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& par conſequent ſon bonheur n 'eſt pas

accompli. Car on n 'eſt pas pleinement

heureux , quand on a quelque choſe à defi

rer ; les déſirs font une marque infaillible

d 'indigence , & là où les ſouhaits ont lieu ,

il reſte de neceſſité quelque bien à ac

tendre.

L 'autre partie qui manque à la felicité des

Eſprits glorifiez dans le ciel, avant le der

nier jour , c'eſt la delivrance de l'Egliſe.

Car les juſtes du Paradis écans membres de

ce corps myſtique , & faiſans partie de cec

te communion des Saints , leur bonheur

ne fauroit être achevé tant qu'ils ſauront

l'Egliſe affligée & militante ici bas ſur la

terre , expoſée à mille perils , à mille outra

ges, à mille opprobres, parmi la fureur des

hommes, & la rage des Demons , qui inſul

tent aux Fideles, & les noyent ſouvent dans

leur fang: tout demême qu'il eſt impoſſible

que quelques-unsdes membres du corpshu

main , foient tout-à-fait à leur aiſe ; quel

ques fains qu'ils ſoient en cux-mêmes , quel

que bien nourris & bien vêtus, quelque pa.

rez qu 'ils puiſſent être en leur particulier

pendant que les autres ſontdans la ſouffran

ce. Et comme Daniel en Babylone , quoi

qu'il fût élevéau gouvernement du plus grand

Empire du monde , dansune gloire ſans éga

le , & dans une affluence extraordinaire de

biens & d 'honneurs , cependant jûnoic &

menoitdeuil en penſant à ſes freres qui étoient

cap
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caprifs, & à fa chere Jeruſalem qui étoit gi,

ſante dans les ruïnes. Auſſi les Saints de la

haut quoi qu'aſſis ſur le trône de Dieu même,

& portant les couronnes de la vie éternelle ,

ne peuvent pas neanmoins ſe tenir de tout

point heureux , pendantqueleurs freres fonc

dans l'affliction , & que l'Egliſe eſtmiſerable

dans le regne de Sacan . C 'eſt pourquoi l'on

voit dansl’Apocalypſe que les ames desMar- Chap.6

tyrs nous font repreſentées criances à haute so.

voix , Juſques à quand Seigneur, qui es fainc

& veritable , ne juges-tu point, & ne van .

ges-tu pointnôtre lang de ceux qui habitenç

ſur la terre ? Ce qui à la verité ne marque

pas dans ces fainres ames ni d 'inquietude ni

d 'impatience , mais toujours cela temoigne

la vehemence de leur deſir , & par conſe,

quent l'imperfection de leur bonheur. Puis

donc qu'il manque encore quelque choſe à

la beatitude des hommes dans le ciel , avant

la reſurrection , on ne peut dire qu'ils pof

ſedent encore tout l'heritage juſques à ce

tems-là ; & c'eſt pour cette raiſon que le

Fils de Dieu venant alorspour juger le mon

de , prononcera la ſentence aux Elus en ces

termes: Venez les benits demon Pere , pof- Matth .

feder en heritage le Royaume qui vousa été 25. 341

preparé dès la fondacion du monde ; où vous

pouvez remarquer que la poſſeſſion de l'he .

ritage éternel elt reſeryée à ce dernier ter

me, qui doic changer toute la face du mon .

de. Ainfi non ſeulement en cette vie , mais

Nn 2 mê.
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même dans le Paradis le Saint Eſprit eſt l'Ar

the de nôtre heritage , il en eſt une partie ,

quinous aſſure le reſte , & qui nous le fait

goûter par avance. En cette vie il nous al

fure le bonheur du ciel , par l'eſperance ,

par les premices, par les preſſentimens qu'il

nous en donne. Dans le ciel il nous aſſure la

beaticude du dernier jour , par les grands &

glorieux avantages , qu'il nous fera crouver

dans cet auguſte ſanctuaire ; où nous con .

templerons Dieu face à face. . Car cette vie

éternelle & merveilleuſe , dontnous jouïrons

dans nos ames , qui ſeront alors toutes pu .

res, toutes ſaintes, toutes remplies de joye ,

& toutes rayonnantes de gloire , ſera un Ari

she de cette autre vie qui ſera enfin produi.

te en nos corps, parce que lemême Eſprit qui

aura élevé nosames à ce haut comble de fe

licité , ſe deployera auſſi un jour dans nos

corps , pour les rendre participans du mê

me bonheur, ſuivant ces paroles expreſſes

de Saint Paul , que Dieu vivifiera nos corps

mortels , par ſon Eſprit habitant en nous.

Demême encore cette gloire que nous pof.

federons dans le Paradis nous ſera un Arrhe

de celle qui le repandra enfin lur toute l' E .

gliſe en general , pour la rendre glorieuſe &

triomphante univerſellement dans tous fes

membres; parceque lemêmeEſprit , quiau

- ra agi en nous par ſa vertu ſalutaire & fanc

- tifiante , eſt le même qui opere dans tous les

Fideles du monde , & qui par conſequenc

Rom .

11.

is,

les
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les ſendra tous à la fin jouiflans de la mê.

me recompenſe , du même triomphe. Re

connoiſſonsdonc que le St, Eſprit eſt l’Arrhe

de nôtre Heritage, juſques à la redemtion

de la poſſeſſion acquiſe , puis que l' étant en

la terre dans les juſtes, il- concinuë à l'écre

dans les Saints du ciel, juſques à la pleine

& entiere conſommation de leur beatitude

éternelle., a Et c'eſt ce qui tourne d 'une fa,

çon particuliere à la gloire de Dieu dans

l'ocuvre de nôcre Galut , commel’Apôtre nous

oblige enfin à le reconnoître dansnotre tex ,

tė, quand après avoir dit que le St Eſprit eft

l'Arche de notre Heritage, juſques à la Re

demcion de la poffeffion acquiſe, il ajoûtes à

la louange de faigloire. orb i

- C 'eſt la troiſiéme fois que St- Paul ſe fert

de ces paroles remarquables dans ce chapitre

quenous expliquons. C 'eſt pourquoinous

avons peu de choſes à y dire , Iparce quenous

ne voulons rien repeter de ce quenous vous

avons dejà repreſenté ſur cette matiere ; &

nous n 'avons qu'une nouvelle remarque à y

faire , fondée fur ce que l'Apôtre a youlu ici

donner gloire à Dieu par trois fois, Et ce

qui oblige à faire cette reflexion , c'eſt que

quand on y prend garde, on trouve qulila

employé ces termes, à la louange de ſa gloires

ſelon les trois Perſonnes divines, & ſelon

l'ouvre qui eſt particuliere à chacune d'ely

les dansl'occonomie denôtre ſalut. Laprea

miere fois qu 'il s'en eſt ſervi, c'eſt ſur le fu

N ' n 3
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jet de l'Election & de la Predeſtination , qui

eft proprement l'ouvrage du Pere , nous

ayant , diloit-il , predeftinez pour nous

adopter à foi, par J ESUS-CHRIST felon

le bonplaifir de la volonté , à la louange de

la gloire de fa grace. La feconde fois '

été tur le fujet de la Redemptioni, & de la

reconciliacion des hommes ,leanc fuifs" que

Gentils, qui'eft l'ouvrage du Fils , En qui,

difoit-il, nous ſommes faits for heritage ,

afin quenous fuflions à la louange de la gloi

re; nous qui avons les premiersieſpere en

CHRIST? La frolfiétne foisic'a été ſur le

fujer du Sceau & de l'Arihej qui eſt donné

ália Fideles par le Sr.Eſpritz Lequel, difoit

il, eſt l'Arrhe de notre hericage à la loüan.

ge de la gloite .90 Amfi i ne faut poiro dou

Tepliqué ce grand Docteur Evangelique n 'ah

VORUCici nous fairę adorer cet important

myltete de la Trinitéz dont la claire revela

tión étoie rekervée pour des tems de l'Evan

gie qu'il n 'ait voalu nous faire admirer dif:

tinétementfees trois cauſos érernelles deind

tre falut's qui étoient également ncccfaires

paur venir à bout d 'un fil merveil!eux au

Vrage Car nous avions égaleihend beſoin

de lamiſericordedu Pere, du merice du Fils

& de la vertu du St. Efprit:. De la miferi

corde du Pere pour nousdeſtiner la grace

du merite du Fils pour nous Pacquerir ; &

de la vertu du St. Eſprit , pour nous la com

muniquer & nous l'apliquer. ..Le Pere n 'eût

py
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»

pu ſe reconcilier avec nous; fans la ſatisfac

tion de fon Fils , qui a deſintereſſé la juſti

ce, dont les droits inviolables ne lui per

mettoient pas de laiſſer le peché impuni, &

la ſatisfaction du Fils nous eût été inutile

fans l'efficace du St. Eſprit, qui corrige no

tre corruption & nôtre depravation naturel

le . Comment le Pere ſe fut-il raproché de

nous, fans unMediateur qui fe fût interpoſé

entre ſa vangeance & nôtre rebellion , pour

empêcher l'ardeur devorarite de la colere,

qui nous auroit conſumez ? Et que nouscấc

fervi ce Mediateur, ſi le St. Eſprit ne nous

ouvroit les yeux pour le reconnoîcre , & ne

nous donnoic la force de l'embraſſer , pour

nous mettre à l'abri de fon merice ? En un

mot, comme dans le creativo dumonde ces

trois perſonnes divines agirent également ,

chacune ſelon fon rang & fon ordre , de

Pere n 'ordonnant rien que par la Parole , &

la Parole n'execucant rien que par l'Eſprit

' éternel : aufſr dans la ſeconde creation elles

ſe ſont employées également toutes trois ;

chacune y a la part & ſon operation iparct.

culiere : le Pere ne ſe communiquant aux

hommes que par la Parole , & la Parote n 'a .

menant rien à la perfection , que par le St .

Eſprit , qui eſt la Vercu efſentielle du Pere

& du Fils. - Comme donc nous devons no . -

tre falut à ces trois faintes & adorables per

ſonnes , auſfi devons-nous en donner l'hon

neur diſtinctement à chacune d 'elles, & re .

Nn4 connoître
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connoître que ce grand quvre eſt à la loüan

ge de la gloire du Pere , à la louange de la

gloire du Fils , à la louangedela gloire du Sc.

Eſprit. Et comme les Anges les glorifient

toustrois dans le ciel , chantans par trois fois

dans leursHymnes, faint, faint, faint eſt

l'Eternel des armées , à l'honneur de ces

trois divines perſonnes : auſſi les devons-nous

benir & celebrer toutes trois continuellement

en la terre , beniffant fans ceſſe la miſericor

de ineffable du Pere , qui nous a donné ſon

Fils ; la charité incomprehenſible du Fils,

qui s'eſt donné foi-même pour nous; & la

grace ineſtimable du St. Eſprit , quia daigné

deployer la veriu toute -puiſſance pour la re

generation de nos ames , afin que par ce

moyen nous ſoyonsà la louange de la gloire

de ce grand Dieu diſtinct en trois perſonnes,

qui n 'ont qu'une ſeule & même eſſence.

Voilà ce que nous a voulu dire St. Paul dans

les paroles que nous avions aujourd'hui à

zvous expliquer a mais on en peut recueillir

enegre d 'autres leçons conſiderables, tant

pour l'établiſſement de la verité , que pour

la confolation & la ſanctification de nos

.çoeurs. .. į Brui

.12 Car.premierementne voit-on pas ici for

tement & invinciblement établie la verité de

la perſeverance des Saints , puis que l'Eſprit

qui leur eſt donné eft une Arebe de l'Heri

tage celeſte ; & encore une Arrhe juſqu 'à la

Redemtion de la poſſeſſion acquiſe ? Care

Slor !. . o i qu'eſt.
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3

.

qu'eſt-ce qu'uneArrhe? C'eſt une partie de

la ſomme qu'on donne par avance , pour af.

fûrance du reſte ; de ſorte que le vrai & pro

pre uſage des Arrhes, c'eſt d'aſſûrer le ſura

- plus. Si donc le $ t. Eſprit repandu dans

nos coeurs eſt l'Arrhe del'Heritage éternel

E il fautde neceſſité qu'il nous affûre la poſſef

fion de cet Heritage. Et comment nous l'aſſù

re- c -il, fi nous le pouvons perdre , après avoir

une fois reçu le St. Eſprit, fi nous pouvons

dechoir entierementde la grace , & nous voir

privez du ſaluc par une chute finale dans l'a .

: poftafie, ou dans le vice ? Oụ cetre Arrhe

eſt trompeuſe , ce qui ne ſe peut dire ſans un

blaſphême évident contre Dieu, & contre

ſon Eſprit ; ou il fautque ceux qui la reçoi

+ vent perſeverent dans la vraye fanctification ;

puis qu'elle leur eſt donnée exprès pour leur

$ affûrer la gloire du Paradis.

Ouï, direz-vous, le St. Eſprit les en aſ

füre en effet ; mais c'eſt pourvu qu'ils per

ſeverent, & non autrement ; fi bien
que le

don du St. Eſprit ne produit pas la perſeve

rance , commeun effet infaillible , mais ſeul

Jemene il l'exige ou le ſuppoſe , comme une

condition, qui par ce moyen demeure coû :

jours incertaine. C'eſt la reponſe de l'er

reur; mais c'eſt une réponſeque Saint Paul
detruit ici manifeſtement, diſant que le St. .347**

Eſpriteſt l'Arrhedenôtre Heritage juſqu'à

la Redemtion du peuple acquis. il Car s'il ne

niqus fervoit d'Arrbae que pourun tems, jul

9

.

Nns qu'à
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qu'à ce que nous ceffaſſions de perſeverer ,

juſqu'à ce que nous vinflions à renoncer à la

foi, ou à quitter nos premieres ocuvres : Ô

il eſt vrai qu'il ne cireroit pas neceſſairement

après foi le don de la perſeverance. Mais

puis qu'il nous eſt donné pour nous ſervir

d'Arrhe & d'aſſurance, juſqu'à la Redem

tion pleine & entiere, juſqu'à la reſurrection

bienheureuſe, juſqu'au jour du jugement,

n'eſt- il pas clair que le St, Eſprit doit de

meurer & perfeverer en nous juſqu'à la fin ?

Quand on dit que la manne fue donnée aux

Ifraëlites juſqu'à leur entrée dans la Canaan,

n'eſt -ce pas à dire qu'elle les accompagna

durant tout le tems de leur pelerinage dans

le deſert: & qu'elle ne les quitta point qu'ils

ne fuflenc introduits dans la Terre de pro

meſſe? De mêmedonc le St. Eſprit , certe

manne interieure & divine nous étant don

née juſquesà la parfaite Redemtion , quinous

eſt promiſe , elle nous doit accompagnerdu

rant tout le temsde nôtre pelerinage terrien,

& ne nous abandonner jamais quenous ne

ſoyons entrez dans la Canaan celeſte. Aufli

eſt -ce la doctrineconſtante de l'Ecriture , qui

nous enſeigne formellement cette perſeve

rancedes juſtes juſques à la fin , Car, dic St.

Paul aux Fideles dans le premier chapitre

de la premiere Epitre aux Corinthiens ,

CHRIST vous affermira juſqu'à la fio ,

pour être irreprehenfibles en la journée de

pôtre Seigneur ; & cela , dit-il, parce que

Verf 8 ,

Diev
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Dieu eſt fidele par lequel vous avez étéap

pellez à la communion de ſon Fils. S'il eſt

fidele , ſes Arrhes ſont infaillibles ; elles ne

ſaurojent tromper , & par confequent il ne

peut manquer de donner un jour l’Herita

ge à ceux qui en ont reçu de la main les ar

rhes , les gages, & les aſlûrances. C'eft la

même confolation que St. Paul donnoit aux

Philippiens. Car preſupoſant qu'ils avoient

été rendus participans de la grace, il ajoûce

furce principe , Je m'aſſûre de cela, que ce- Ch. 1: 6 .

lui qui a commencé en vouscetteoeuvre ,

l'achevera juſques à la journée de JE s USE

CHRIST ; poſant ainfi pour une maxime

indubicable, que la grace ne defaut jamais to

talement dans ceux qui en ont une fois été

honorez , & qu'aux commencemens Dieu

ajoute les progrés & la perfection : non -ye

Ficablement tout d'une ſuite , vcar fon cuvre

eft fouvent interrompu par do grandspechez,

ou les plusjuſtes tombentquelquefois ; mais à

divborfes repriſessparce qu'il ne les abandonne

jamais tout-à -fait dansleurschutes , mais les

en releve après quelque tems, parla repen

fance, & les convercit toûjoursinfailliblemenc

àiła fin , pour parvenir ainſi jà cette Redem

tion glorieuſe qu'il leur a preparée dans le

Conſeil de ſonElection éternelle, 1. :

O vous donc qui avez cet Eſprit de gra

ce , qui en fentez les effets , lescommence

mens & les operations dans vos cours , qui

êtes couchez de la repentance qu'ilproduits

É difpofez à l'amendement qu'il engendre ,

remplis

5

+

I ,
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remplis de la foi qu' il donne , ſoutenus de

l'eſperance qu'il cauſe , échauffez du zèle

qu'il allume, animez de la devotion qu'il

inſpire ! Saintes ames qui avez reçu cet El

prit, jouiſſez d'une ferme conſolation , goû

tez une joye tranquille , en penſant à cette

glorieuſe redemtion qui vous eſt reſervée ,

à cette pleine & parfaite delivrance qui doit

rendre un jour votre condicion ſi heureuſe !

Non , Fideles, les choſes ne ſeront pas toll .

jours en l' état où vousles voyez aujourd'hui.

Votre redemtion n 'eſt preſentement que com

mencée , elle eſt encore excrêmement impar

faite : vous avez desmaux à ſouffrir , des po

tils à eſſuyer , des aſlaucs à digerer , des vi

ces & des imperfections à combattre.. Vous

êtes ſouvent en ce monde , comme les pau :

vres Ifraëlites en Babylone , où ilsméloient

leurs larmes avec les eaux de l'Euphrate , &

où ils ne pouvoient chanter les louanges de

Dieu dans uneterre infidele.? Vous êres fou

venc dans vosmaiſons, commeDavid dans

des tentes de Kedar & deMefek , où il s'en

puyoit étrangement. Lesmaladies travaillent

vos corps, les deplaiſirs affligent vos ames ,

les calomnies attaquent ſouvent vôcre hon

neur, les calamitez & les miſeres troublent

à toute heute .vôtre repos, mille ennemis

Exterieurs & lincerieurs vous harcellent , &

Ha mort enfin vous donne à ronger & à de

ivorer aux vers! Mais courage; ames Chre:

tiennes, il n 'en fera pas toujours demême. 1

cyaun tems deſtiné a la perfection des chos

ſes,

2
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ti

ſes , où ce qui n'eſt maintenant qu'en par

i tie , ſera pleinement & heureuſement accom

pli . Un jour , un jour de redemtion parfai

te viendra , où nôtre delivrance ſera porcée à

ſon dernier periode. Et alors tout ce quinous

incommode aujourd'hui ſera banni à jamais.

Alors toute larme ſera eſſuyée de nos yeux :

toute tache de nôtre honneur , & de nôtre

· nom : toute flêcriſſûre de nôtre vie. Alors plus

: de maux , ni de coulpe , ni de peine ; plusd'en

i nemis , ni au dedans, ni au dehors, plus d'in

firmitez ni en nos corps , ni en nos eſprits ;

plusde mort , ni violente; ni naturelle, plus

rien à regretcer , plus rien à craindre , plus

rien même à deſirer, parce que nous poſſe

derons univerſellement toutes choſes. Le re .

pos y ſera ſans trouble , la joye ſanstriſteſſe,

- l'abondance ſans manquement, la perfection

fans defaut , la felicité ſans meſure , & l'im

mortalité ſans fin .

O redemtion admirable , lumiere éternel

le , gloire infinie , triomphe continuel , que

tu remplis d'une joye vraiment inenarrable ,

l'ame qui l'eſpere ! & que tu lui donne bien

ſujet de direavec le Pſalmiſte; O que les biens

ſont grands que tu reſerves à ceux qui te

craignent ! Mais , chers Freres , combien

cette même penſée nous doit - elle ſanctifier ?

Car puis qu'outre la redemtion dont nous

jouïllons dès maintenant en nos ames , ilyen

a encore une autre que Dieu doit accomplir

un jour en noscorps, ne devons-nous pas

lui conſacrer religieuſement & nos ames &

nos
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nos corps , pour employer nos perſonnes

toutes encieres à fon ſaint ſervice , ſelon le

5. Cor. raiſonnement de l'Apôtre , Vous êtes rache
6:20.

tez par prix , glorifiez donc Dieu en vos corps

& en vos eſprits qui lui apartiennent. Quoi,

Mes Freres', voudrions-nous employer des

corps que Dieu doit un jour delivrer d'u

ne maniere ſi avantageufe, & fi admirable ,

voudrions-nous les employer à lui faire la

guerre , & à l'outrager ? il les doic revêtir

de gloire, & voudrions-nous les employer à

le couvrir d'oprobre , & à deshonorer sa Re.

ligion , & ſon Evangile ? Il les doit rendre

incorruptibles; & voudrions-nous les plon

ger dans les corruptions du peché, qui ſont

fi puantes à ſes narines , & li hideules à ſes

yeux ? Il les doit élever à la condicion , &

à la compagnie des Anges ; & voudrions

nous leur faire mener une vie de bêres, ou

les liguer avec les Demons , qui font les en

nemis jurez de celui dont nous attendons

nôtre Redemtion & nôtre bonheur ? Me

chans, profanes, vicieux ne vous flatez point,

Dieu delivrera & affranchira nos corps : mais

ce ſera ſeulement ceux qui l'auront ſervi ;

pour les autres qui auront pris plaiſir à l'of

fenſer , & qui auront fait leurs delices du

peché , il les precipitera dans une perdition

éternelle, il ne les relevera du lepulchre ,

que pour les abîmer dans les enfers. Que

ces langues diaboliques , qui proferent cant

de blafphêmes execrables ; que ceslevresde

chirantes , qui nayrent ſi cruellement l'hon.

Deur
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1

1 neur du prochain , par des mediſances &

des injures atroces ; que ces mains meurtrie .

res & ſanguinaires, qui ne demandent qu'à

bactre & à cuër ; que ces piez remyans qui

font fi legers à courir au mal ; que ces bou

ches gloutonnes & inſatiables, qui avalent

tant de bien , & qui ſont comme des gouf.

fres qu'on ne peut remplir ; que ces yeux

laſcifs & lubriques, qui brûlent du feu de

l'impudicité ; que ces corps en un mot qui

fourmillent demauvaiſes convoitiſes , ne s'at

tendenc point d'avoir part à cetre glorieuſe

Redemtion que Dieu nous promet. Ce ſont

là des corps que ce juſte Juge , venant tenir

ſes grands jours, condamnera irremiſliblement

à un gehenne , où ces yeux diffolus verſe

ront des larmes éternelles , où ces bouches

inſolentes & injurieuſes grincerontcontinuel.

lement les dens de douleur , où ces piez

maudits feront chargez de chaînes d'obſcu

rité , & où ces corps dereftables brûlerong

dans des fâmes inextinguibles.

Si donc nous voulons, Mes Freres , que

Dieu rachete un jour nos corps , & les deli

vre de la puiſſance de la mort , il faut que

dès maintenant nous les retirions de la domi

nation du peché ; ilfautque nous les gardions

impollus de toutes les fouillures du vice ; il faut

que nous les preſentions à Dieuen facrifice vi- Rom . 12;

vant, ſaint & agreable ,qui eſt nôtre raiſonna . ".

ble ſervice, pour luioffrirſans ceſſe une chair

pure, une langue veritable , des yeux chaſtes &

modeſtes, desmainscharitables, des entrailles

miſes
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miſericordieuſes, & des oreilles attentives &

obeïllantes à la voix. Il faut enfin que nous

faſſions de nos corpsdes temples de ſon El

pric , où il habite avec plaiſir , où il ſoit écou

té, craint, fervi & adoré fidelement. Par ce

moyen nous aurons veritablement en nous

les Arrhes de fon Eſprit. Et ces Arrhes ſe

rontun jour ſuivies du plein heritage, quand

le tems de l'entiere redemtion Tera venu.

Dieu qui aura commencé ici bas en nous

l'ouvre de nôtre delivrance , par la commu

nication de la grace , l'achevera enfin par

l'inveſtiture de ſa gloire. Dieu qui aura
fanctifié nos ames , vivifiera nos corps. !!

ne permettra point qu'ils ſentent à jamais la

corruption du combeau : il ne les laiſſera pas

dans une ruine éternelle ; mais il les releve

ra par cet Eſprit à qui ils auront ſervi de

temple & de domicile , plus beaux & plus

excelens que jamais : afin que nôrre redem

tion étantainſi accomplie en nos corps & en

nosames,nous ſoyons cous entiers à la loüan

ge de ſa gloire pour glorifier à jamais , mais

d'une toute autre maniere que nous nepou.

vons faire aujourd'hui ce Pere éternel , ce

Fils éternel , cet Eſprit éternel qui auront

conſommé l'euvre de nôtre ſalut ; & nous

auront mis dans toute la poſſeſſion de leur

felicité ſouveraine. Dieunous en faſſe la gra

Et à lui Pere , Fils, & Saint Eſprit ſoit

'honneur & gloire aux ſiecles des ficcles.

AMEN .

L'ES .

ce.




